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«TRiv — Il y a quetiquea jonra, 1« gard* champêtre d« 
Coi'ikcrlu devait déposer e-n Justice contre qoeroues imii-
*iiius mal notes qui avaient commis Ue« émunm en MÉJa* 
commune. Hier soir, ii l u t remont,ré par ces mèmea in-
. l indua qui se jetèrent sur lui et le maïtraitèixnt tellc-
t m n t qu'il racoentbfT« à i*s b'«ssure*. Quatre cU cea gra
dins on t éUi air t téa. 

F U R N E S 
P O U B E C H A P P E R A U S E R V I C E . — Hier, à 

Pouim-hove-lez-Furnes, un jeune homme s'eit j tuj dans 
une t i terne et y a trouvé la mort. i?ur la margelle, l'in
fortuné avait glissé, entre deux pierres disjointes, un 
bu.et où u Misait laconiquement -r-u'ii se donnait la mor t 
parce qu'il de-vait prendre nar t au prochain tirage au 
iort, et que la perspective d'être soldât l 'épouvantai t ; 
il ajoutait qu'u était sûr de tirer un mauvais numéro. 

M O U S C R O N 

4 O N M I I , ( O H M I W I , — Marne du mercredi 30 
êècanhrt 1903. — Le Conseil communal de Mouscron 
-ie*t -euni mercredi soir, a l 'Hôtel de Vt.ie, La séance 
«ouvre a six heures un quar t , eoua la pretsidtnce de Al. 
le docteur l ien Heep, bourgnuAtre. — fctewt présents : 
MM. Copp^no^le et Lerouge, échevms; Fonnentier , La-
burre, Débite, Ue&oiiutter, membres, et Ci*. Waxjof), ae-
creta-re intérimaire. 

Le proceb-veTbal de la précédente séance est adopté. 
M. ie ikrésadent propose d'ajouter d'urgence à l 'ordre 

du jour fe payement par la viLe des fra-6 d 'enterrement 
du brigadier gwde->-hiun,pètre UaeyeTVi. Le défunt s'est 
toujours acquitto de son service d'une façon irrépro-
chuu-e. L'urgence e t la proposition sont approuvées à 
l 'unanimité. 

Ordonnance de police relative à la suppression d'un 
pu/Un. — l u n e un but de sécurité publique, ce cui te , 
li tué au hameau de ÏSunt-Ackai.ro e t enciavé dane les 
propiietés Louits Leveugle, sera comblé. — Adopté. 

Le procès-verbal de la location pub.ique des échoppes 
d u marché couvert est approuve sans observation. Quant 
ftu procès verbal de I adjudication- des fournaturee ué-
cefesaires aux hospices en 1904, il est renvoyé à une 
toan e ultér.eure, M. Labarre , conseillor, membre de la 
Commission des hospices, ne pouvant prendre p a r t au 
vote et le Conseil n 'étant, ' par coiiséoujent, plus en nom
bre pour délibérer. 

Les listes d i s enfanta pour lesquels l'instruction gra
tui te est demandée aux écoles comunmaicf» e t adoptées 
eon irennent 1.3t*6 élèves. — Approuvé à runanuinlé . 

location des heures de bureau du receveur communal. 
— Isc bureau du receveur eonimunal aéra ouver t les 
lundis, mardi» e t samecLs, de neuf heures du matin à 
midi e t le samedi oprèa-nudi, de deux à quatre heuref-. 

Demande u?e»t*?r en justice. — Il s'ajrit d u n e taxe de 

Î.iv igo et d'aqueduc due par Mme Ai lard, rue de La 
l*i Vide est citée par le Tr-bunal pour payer à 

'Aline Allard le terrain qui, prét-'nd el<e, lui «-t dû. C'est 
donc une demande roK'nventionnf.JLe ayant t ra i t à deux 
alKni'tv La Ville rérkuno le» taxes piv^crtées et Mme 
Allard le coût du terrain. — Approuve à 1 unan-mnté. 

Au anjet des demandes d'ester en ju s tue , M. le pré
sident fait part au Conseil d'une leM-re jntéreMiafite com
me rî'pon.MS aux r*j>sei^;nenients qu'avai-t demanda* M 
le bourgmestre à fadminiatratioo de^ drorta adaninistra-
tifa. Kie a trai t à :a légalité des dé ibéraéiosM du Con 
ce I ronuiHxneJ, nrêtne dans le cas où le secrétaire inté
rimaire n'a pas prêté le serment constitutionnel. 

M. I; préaident regrette que les mem-hr»s de loppcfii-
l o n ru1 « s e n t pas représenta* à la séante de ce jour, 
eux qui .s'étaient montrés inquiets sur la légalité d s dé
cisions prises pa r le Conseil dans les demandes d'ester 
en justice au tu je t de l'affaire iV-^preUs-

\)e l'avis <les îuriaconsultea les plus éniinents, ces dé
cr ions avaient fope de loi. 

L'article 261 du Code pénal ne vise que l'employé qui 
n'a pa.s prêté le sonnent requis par U loi. Pour le cas, 
c'cs"t M. Bentein qui aurait à répondre d-> cette omis 
•ion. MAÏS le Conseil estime que cet employé n'a pas à 
te préoccuper d** conséqoeeKes de cet te formalité. 

Voici, du reste, la let tre de M. le bourgmestre et la 
|té[H>i,be qu 'J a reçue : 

* « .4 Monsirur U Directeur de la Revu» de TAd
ministrât ion et du Droit administratif à Bru
xelles. 

»*tMocsieur le Directeur, 
» J 'ai l'honneur de vous prier do vouloir bien répondre 

à la question suivante : 
» Au mois de lévrier 1903, le sieur A. M..., a été 

nommé secrétaire commuai! intérimaire de la ville de 
Al..., p->ur remplacer le t i tulaire malade. Depuis l'époque 
susdite, le tueur A. M..-., n'a cessé de remplir ses fooe-
tn<n- provisoires, ce, sans jamais avoir prêté serment. 11 
me sérail uLiie de savoir si t o u u s les déciaiotu nrises 
par le Conseil communal de M.. . , en présence du fonc
tionnaire susnommé, s*-nt nulles de plein droi t , par le 
•tu if.otîl de la Doit-prestation de serment. 

• En est il notaiiunent ainsi de la délibération oVVKlant 
il- M MI justice et du jugniiunt d e première instance 
Ut. TV4-T1U en faveur <ie la Ville. 

» Itéponse, — Le fait de n'avoir pas rcnvrJi la for-
maJiU- de la prestation de s e m a n t pour rempli" un em
ploi, dont l'excrtioe est subordonné à 1*aceoinnlis«ment 

Ionna-ite, tonibe sous l'application de l'art. 261 
du -Code puiul, n ais n 'a pas pour etï«t de rendre nul de 
plein droit, I« . a< Us accomplis par l'employé en cause ou 
«uxqiiWs il a coopéré.» 

l>K.Uf.N.S[UN 1>E M. L. COULOX- f t f )CR£TAIRE 
l^^.M S* ! N AL.. — M. le président dit qu'il soumet cette 
demi-» km avec beaucoup de rejjrtt. M. Cou Ion était un 

diligent et t apa^ .c . un fonctionnaire dévoué. 
Comme bourgiiiesLrv.je le remercie pubJiquentesit |>uur les 
Mrvm.- rendus à la ville durant tout le c^urs de sa lon-
gui < irriére. 

I. i m... i! se constitue ensuite à huis clos. I^a séance 
pub!i<iue est levée à sept heures moius un quart . 

H O T E L UB-* K K S T r > . — Le puljuc est invité à rr-
ii'ci re, jKiur la facilite du service, aux guichets de l 'Hô-

,;--.s. rue d« La Station, les cartes de visite en-
i roccasion du Nouvel-An. 

T K I U U N A L DE S I M P L E l 'OLLCE. — Audience 
du nurcredi 30 décembre 1903. — Présidence de M. 
VAMJLNC;ENHOVK, juge de pa ix ; M-inisAère publir, M-
Srnvr=.*iLiN, commissaire de pobea; Greffier, M. Du-
Foiir — Hetraite de cabare t : 6 fr. d'an.ende à Léooa-
dic MercJucx, de Mouscron; 3 fr. comLtiomio lement, à 
Emile De>l*rabanoVre, id. — Pour avoir eji.barmsr>é la 
vol.- publique, di-i.uiL d'éclairage e t usunpé su r la Lar
geur du chemin pub io : Trcjis fois 5 fr. à Léopold Plat-
te-tu, de Mous^r^n. — Ivresse publique: 5 fr. à JUJ<S 
Demeuîenwxster, d'Helchin. — Attelage sur la voie fer
rée à l'approche d'un t r a i n : 22 fr. condittonnellernent, 
à Edouard Demeulemester de Mouscron. — Logement 
san.s autorisation e t non déclaration Je locataires: 1 et 
5 francs à Alplionse De Bouw. de Mouscron. — Pour 
avoir l.-ué de,, ehanibne garnies s.ui.s autorLsation : deux 
tôt, 5 fr. à Sidonie lxtpUste, de Mouscron. — Injures 
jrtrbaiefl : deux f.̂ is 5 fr. à Marie Demeyere, de Mous-
c ron ; 5 fr. à M a r e pe.bock, de l i o t t çn i e s . — COUPS *t 
blessures: 20 fr. à J . -B . Hen.bîenne, de Motanbeek-

m ; — mêmes motifs et injures verbales: 5 fr 
e SUu I::ran. de Mouscron, et 1 fr. condition

ne oment à Auguste D.^pmoy, de Lille. — C"ups e t 
• et ivresse publique: 10 fr. à Edouard Thien-

rnt, de Mouscron. — Coupa et blessures vokmtairec: 
fr. à Henri Demeyère-, de Mouscron; 5 fr. à Achille» 

.• n.Vieïis, .td. j 5 fr. a Charles-Louis Detollenaere. de 
i es ; 10 fr. à Auguste Vervoecke, id., et 10 fram s 
conditîonnellenient: ;i Pierre Buleaeo, id. — Iîris de c!ô-

.tur*'» et ivresse publique: 10 et 5 francs à J . - B . Lié-

« «aert , de Mouscron; 10 e t 6 fr. à VaJèrc Mord , de 
' Tourcoing, et deux fois 5 franc* ccnditionnellement à 

^ogue t jn Démon, de Reckem. 
« h.*<*il*â:Klfc W I L L K - U A t W E I , — Chemises en 

tous gaa."ei : confectionnées e t sur mesure. 22002 

A U D E N A R D E 
T R I B U N A L COIUuDJTION'NEL. — Présidence da 

M. DEVOS, j u g e ; assesseurs, VAN LIERDE, j u g e ; VANDCR 
MEARSCH, avocat, juge assumé; DIOI.CESCÏIAUWCR, gref
fier. — Attentat à ta pudeur ; De Looman Pierre, 36 ans, 
ouvrier agricole, à Appel terre-Eychem; Daem Alfivd, 
33 ans, scieur de long, id. ; Van Paepegem J . - B . , 25 ans, 
ouvrier de fabrique, id. ; De Ligne Frédéric, 30 ans, ou
vrier agricole, id., sont condamnés pour attentai» à la 
pudeur et violonces. Les trois premiers sont condamné^ 
chacun à deux ans de prison, le 4 ' à un an de prison. Sur 
réquisition du ministère public, le tribunal ordonne leur 
arrestation immédiate. Le tr ibunal prononce en outre, 
l ' interdiction pendant 5 ans des droits énumérés à l'ar
ticle 31 du Code Pénal . 

GiJis Charles Louis, 21 ans, ouvrier à Nederhasselt , 
coups à Corteur Pierre , 26 francs d'amende, bris de clô
tures, 26 francs d'amende, ivresse pubiioue, 5 francs 
d'amende, (conditionn^ilement).— Pierre Van Tittel-
boom, 27 ans, ouvrier à Bambrujrge. 6 mois de prison et 
60 francs d amende pour coups à Volckaert Victor. 

Rosé F . , 21 ans, ouvrier d« ferme; Van Oussem, 
Charles Louis, 23 ans, bouilleur ; Laroy Théodore, 23 
ans ouvrier agricole; Trmmermans Richard, 21 ans, sa
botier, — Loran Jacques. 23 ans, houilleur. tous demeu
rant à Meerbeke, poursuivis pour bris de clôtures, sont 
acquittés. 
LE M E I L L E U R C H A U S S E U R habite Courtrai , face 
l'Eglise St-Michel. Mêmes prix qu'ailleurs. Sur mesure 
seulement. Brevet pour la mesure exacte. 44442 

E V R E G N I E S 
A U C O N S E I L C O K M D N A L . — L'un des conseillers 

communaux, le sieur C ayant complètement disparu 
depuis le mois de mars dernier, le Conseil communal 
avait pris une délibération aux termes de lanueflle son 
siège était regardé comme vacant et son suppléant deve
nait etiectif a sa place. Le députation permanente du 
Hainaut a annulé cette délibération, mais le gouverneur 
a pris u n recours auprès du roi contre la décision de La 
députation permanente. Décision définitive par arrêté 
ruyaj interviendra incessamment. 

C O M I N Z S 
S O C I E T E R O Y A L E DES flufUVJKlVURS D E BEL

G I Q U E . — Le gendarme à cheval de 1" classe Deraeve 
Pierre, de la brigade de Domines, et le garde-champêtre 
Uoemaere C , de Domines, ont été admis à la date de ce 
jour comme membres effectifs de la Société Royale des 
Sauveteurs de lielgïque. Cette société est, on lésa i t , pla
cée sous la hante protection d u roi e t sous la nrésidenec 
d 'honneur du comte de Flandre. Nous offrons à ces deux 
braves nos vives félicitations. 

A l'K/OPOS D ' U N E R I X E . — M. Jean Deruyck, te-
namier du Café Jean-Vxrrre, rue de Wervicq, nous pr ie 
de dire que la rixe qui s'est produite, dimanche soir, dans 
cette rue, n'a pas eu lieu o.ans son café, l ' on t acte. 

N É C H I N 
lTN V I E I L L A R D T R O U V E M O R T D A N S U N E 

G R A N G E , — Hier matin, en se rendant dans sa 
grange, M. Broie, fermier, au hameau de la Rovère, rès 
de l'ecstaminet du Vént-ek-Bise, t rouva un vieillard ne 
donnant puis signe de vie, et qui avait solhVue l'hospi
talité !a veille. On croit qu'il a succombé à la rupture 
d'an anévrisme. Aucun papier n'a permis d'établir exac
tement son idontité, mais il est bien connu sous le nom 
I Alexandre, vendeur de poudres vermifuges, e t voya

geant -lenuis de longues années, dans la région. Le vieil
lard, qui paraît âgé de 70 ans environ, a été transDorté 
provisoirement dans la salle de In Maison Communale. 
La gendarmerie de Templcuve a ouver t une ennuête. 

JOURNAL DE ROUBA1X. 

BULLETIN COMMERCIAL 
A f f a i r e s t r a i t é e s à . l a . C o r b e i l l e 

BOII -BAIX-TOURCOING, 30 décembre. — On a 
traité 96.000 killoa dont détail s u i t : 

Le matin : Sur mai, 5.000 kil. à 5.10; sur ju in , 5.000 
k.l. à 6,10; sur juillet, 15.000 kil. à 5,10; 6.000 kil. à 
5,125; sur serrtembre, 10.000 kil. à 5.125; sur octobre. 
5.000 kil. à 6,10. — Total : 45.000 kilos. 

Le soir : Sur janvier , 5.000 kil. à 5 4 0 ; sur ju in , 
10.000 kil. a 5,10; sur juuie t , 5.000 kil. à 5.10; 5.000 
kil. à 5.135; sur août , 10.000 kil. à 5.10; 5.000 kil. à 
5.075; sur novembre, 10.000 kil. à 5,10. — Total : 
50.000 kilos. — Ensemble : 95.000 kilos. 

NKW-YORK. 30 décembre. — (Par dépêche). — Ou
verture. — 13,25; 13,68; 13,80; 13,70. 

C H A N G E S 
Du 28 décembre : Change sur Londres à Valparaiso, 

16 16,16. 
b u iSJ décembre : Change sur Londres à Bin 11 29/32. 

— Clian^e J- • ore et Fenang, 1.9 1,4. — Tael Chan
geai transfert , 2.5. — Or en barres, 77.10 l ' 4 . — Pias
tres, 24 1/2. — Agio Uuenos-Avres, 127 27. 

iwtjSLxtoEtJtiis X>X^:EHFLS 
L I U ^ E , 30 décembre. — Bourse linière. — Lins de 

Russ ie : Les quantités déclarées cet te semaine sont à 
|veu près égaes à celles de la semaine précédente. P r ix 
très termes .pour tous les genres de rouis à terre e t en 
nouvelle hausse poux les rouis à Teau. Magré 1 approche 
des fêtes russts , les apports su r les mouchée Gont UM*-
jouns petrta. Lins de pays e t de Belgique: Les ap
ports on t été un peu. plus nourris. Tous les lins oll*^rtB 
ont trouvé preneurs, maïs à prix ex^essi-venient discu
tés. En lins jaunes de Courtrai , les qualités ordinaires. 
et moyennes ont é té un peu plus demandées. Ktou-
pos do pei-gnage : Il y a des besoins en fi.ature, e t l'on 
terait cortsnmiment un bon chillce d'àIhiircs si les 
acheteiws consorataient à se laisser livrer. Ooux-ci, se 
t rouvant à l'époque des inventa Tes. ne veulent pa* Vn-
cvntbrer^ D'un aut re côté, les vende uns, voulant réduire 
leurs stocks à cette même époque, tenaient que*qiK« cxJl-
cressions sur leura prix pour faciliter ^es transactions. 
Mais, comme la résistance cks achoteum s e m b e avoir 
raison de la bonne volonté des vendeurs, il s'ensuit que 
les attairee sont momentanément paraiysces. F u s : 
Ija nausxse des matières cont.nue. I x s olïaires res tent 
tri1» actives, malgré IVévation des prix. ——• Toi;es : 
Courant d'affaires normal. Pr ix très fermement tenus. 

Jùis d\i ju te : Affaires plus actives à prix mc-dleurs. 
Chanvres : l i ru t plus ferme dans tous les genres. 

Affaires très calmes en iilés. Filés de co ton : La 
hausse du b r u t a t te int dea '.imites inquiétantes. L a fila
ture e t L consCmniation s'abstiennent. 

Marché aux btés tt farines. — Cours commet-
ch j . — Blés. — Le temps froid nous a amené une haus
se de 25 à 50 centimes aux 100 kilos sur les blés de nos 
régions. L'on vend de 21 à 21.15 les bons biés de l'Oise 
et de la Somme. La tendance est ferme et les affaires 
actives. Les offres sont restreintes. —:— Far ines : Elles 
su.vent le même mouvement. L'on vend les supéneurea 
29.50 en moyenne. Pr ix aux 100 kilos. 

Susres et afrools. — .Sucres. — Sucre indicène, 
cuite 1er je t , 22.25. — Pain n" 1, 59.50. Cassé r-ingé, 
boites d • 5 kil., 60.50. Alcools. — 3/6 fin disponi
ble, 41.00. 

Marché <rux htstimuc. — Bœufs, 165; I r e n 
1.01 le kilo^sur prfed; 2r. 0 .91 ; 3*, 0.79. — Vaches, 134; Ire q.. 0.82: 2*.'0.74: 3*. 0 62. — Taureaux, 14; I re q., 
0.75; 2", 0.67; 3 ' , 0.55. — Veaux, 309; Ire q., 1.28; 2 \ 
1.16; 3 ' , 1.00. 

Y0UNG AMERICA I I K I B L E I A M É R I C A I N S 
5, R u e Eftquermoise, LII .LE 

Concessionnaire r/la France de « The Globe-Wernicke C» de Cincinnati (Ohio) 
M a i s o n r r o o m m a n d é e t o u t « p é c i a l e m e n t a u x Négoc i an t s , I n d u s t r i e l s p o u r ses B u r e a u x A m é r i c a i n s 

e t ses C l a M e u r s A m é r i c a i n s qu i r e n d e n t le fcraivail in te l l ec tue l facile en m e t t a n t de l 'o rdre en t o u t e 
chose. L a Y O U N C A M E R I C A sol l ic i te la v i s i t e des in t é re s sés . C a t a l o g u e s s u r d e m a n d e . Té l . 1489. 

• _ _ _ ^ _ _ _ _ _ _ _ _ 46146 

« H M l l > H F l l A M C l B S l 
L I L L E , 30 décembre. 

L e chiiTre d ' a ra i res a plutôt diminué aujourd'hui'. On 
sont J'approche des îrois jours de vaoanoe du nouvel An. 
La tendance n en res te pas moins soutenue, e t lte offre» 
qui se présentent sont absorbées facilement. 

Aniche progresse de 10 fr. à 1.246; pouf peu que. le 
solde du dividende soit égal à l'acompte J e 35 francs ré
parti ce mois-ci, cela fera un revenu de 50 francs, qui 
justifierait d i s cours supérieurs. Béthuive consolide le 
prix de 4.200, conquis hier si briliamnient. Bruay s'ins
cr i t à 685, contre 690. Carvin a 428, gagne 3 francs. 
Courrières en gagne 10 à 2.905. 

Ci-espin est délaissé à 155.25, d'aucuns prétendent que I 
J'on verra des cours plus bas. Douchy ne peu t pas se 
maintenir à 1.120 et revient à 1.101. Dourges est canne 
à 272, au lieu de 273. Eso&rpelle est bien tenue a 983, 
l'action estampillée. Fîmes cote 620, en avance d 'une 
unité. Lena se voit ramené à 780, perdant 4 francs. 

Le groupe Maries se maintient en excellente posture ; 
la par t 30 p . 100 est sur tout favorisée à 2.149 contre 
2.136. Liéviri es t peu animé à 3.460, perdant 1 franc. 
Mari y s'effrite de plus en plus à 205.50. Ostrioourt s'ins
cr i t comme hier à 1.680; nous t rouvons ce pr ix un peu 
élevé. Les deux Viccégne sont fermes aux environs des 
cotes précédentes. 

B A N Q U E V. BRASSABT, 
Lille, 9, rue Nationale. 

Succunale de Rovbaiz: 6, rue de ta Care. 
L a H a m u u s o r h a r f r e s p é c i a l e m e n t d e l ' e x é 

c u t i o n d e s OIUMtKS l>i: ROI HSU a u t a r i f o f f i c i e l 

B R U X E L L E S , 30 décembre. 
Marché ferme, mais peu animé. Un peu de réaction 

en valeurs d e traction. Voici les dernière cours : Brésil 
77 1/8, Extérieure 88 3/16, Saragosse 322, Nord d'Espa
gne 192, Métropolitain 606 i , Poi-sienne 222. Russi-
r rança ise 162, Lots du Conço 82 i, Turc 88 1/4, Lots 
turcs 130 1/4, RJO 1.249, Nitrates 136. 

Marché au Comptent t rès calme, mais résistent. Les 
3 p. 100 sont un peu plus offerts à 99.70 e t 99.72. 

Banque,-, mieux disposées: Caisse d 'annuités 1.300, 
Pa'i-U de rwsarv.» 2.695, Caisse de Reports 985.50, Crédi t 
Cénôrol L iégeo* 640. 

Aux chemins de fer, l 'ordinaire Congo remonte à 
1.147, la par t de 'fondateur à 2.335 e t à 2.405 après 
Bourse. 0 . 

Aux tramways, les capital Anvers «ont recherchées à 
145, les dividende Caire à 2.750, les Economiques à 
419.50, les Ldle à 296. 

Les valeurs sidjérurgiques sont indécises : Ougrée cote 
1,200, CookeriU 1.627.60, Marcmelle-Couillet 215, fcar-
rebruck 7.537 60. 

Charbonnages eoutenus: Abnooz 790, Amercœur 
2.135, Sacré-Madame 3 539, Wérister 1.860. 

Aux zincs, l 'Asturicnne progresse à 5.600, VAustro-
liol^e faiblit à 325. Lee valeurs congolaises sont en 
meilleure tendance, en clôture l'ordinaire Ka tanga à 
677.60, e t l 'ordinaire lLaut-Congo à 730. 

Aux "valeutns étrangères, les Economique^ du Nord re
prennent à 216.25 et le Métropolitain À 509.50. 

L a Métallurgique Russo-BeJ^re progresse à 1.140, Jea 
Forges d Eurh faiblissent à 4.962.50. 

i u ; v n : I I £ B U O H 4 D 1 . I B E 
d e l a B o u r s e d e B r u x e l l e s 

Les craintes d 'un conflit entre la Russie e t le J apon 
n 'ont guère préoccupé la Bourse que pendant une séan
ce ; on croit main tenant à un règlement anuabie d u dif
férend. L'approclie des fêtes du nouvel An rend le n.ar-
ché absolument macUf; de plus, grand nombre de po
sitions se sont liquidées en vue de la fin de l 'année. 

Les cours faits n'offrent rien de bien saillant. Noue 
remarquons cependant un peu de baisse SUT le Brésil 
4 p . 100 e t un recul de près d 'un po.-nt su r le Brésil 
rescision, mais il faiït, croyons-nous, a t t r ibuer cet te fai-
lXes.se au manque de transactions. 

Les fonds espagnols res tent lourds e t les fonds o u e -
nuir.s témoignent aussi d un peu de lourdeur, effet de 
l'ait ambiant sans doute. 

Les valeurs de traction son t également moins fermes 
e t sur tou t peu actives. 

Au marché du Comptant , les affaires se raréfient de 
plus en plus et les quatre séances de cette semaine n ' on t 
pas présenté grand intérêt. N<* rentes 3 p . 100 «ont 
r a i l l a i femi-ea de 99.65 à 99.80. Les Lots de Villes o n t 
conservé 'eur bonne tenue. Peu de changement en *bi»-
gations à revenu fixe. 

Les cours des actions cre nos grands établissements de 
crédit ont peu varié : la P a r t de réserve a progressé à 
2.885, la Caisse de Reporta à 986.25, tandis que la Ban
que Nationale s 'est légèrement affaissée à 4.180, la iian-
quo de Bruxelles à 482.60, le Crédit Cénéral Légeo i s à 
637.50, Caisse d'annuités 1.290; on di t que le dividende 
sera de 50 francs, comme l'an dernier. 

Les actions de chemine de fer sont sans changements 
notables, à l'exception d<s t i t res d'.i Chemin de fer d u 
Congo. L'action ordinaire a reculé jusqu'à 1.117.50 e t 
la -part de fondateur jusqu'à 2.250, mais les dtëeiara-
t o n s faites à l'assemblée de la Compagnie du Congo 
ont ramena li'urdinairo à 1.150 « t U par t de fondateur à 
2.370. 

A u groupe des tramway.s, nous avons quelques plus-
values à enrecistrer : livalistok capital à 40 e t jouis
sance 20, les dividende Tramways Bruxellois à 421. les 
dividende Caire à 2.600, Lille a 289.60, les jouissance 
Odessa à 170, les privilégiées Livourne à 291 25. 

Les éch.ir.£C6 on t é té msi^rni»fiants dans la division des 
valeurs sidénirgiques, ma:.s les cours conservent en gé
néral une bonne t enue : Cockerill à 1.660, capital Bau
me e t Marnent à 925, les Ateliers Nicaise e t Deleuve à 
755, ikpétBBce Longdoz à 220, MarcJnelle-CouiUet à 
210, la Providence à 1.975, Sarreferuck 7600 . 

Le marché *^& valeurs charbonnières re.s-to i rrégulier ; 
quelques titrée montrent cependant beaucoup de ferme
té : Andorlues 750, BonmeBspéranee e t Batterie à 1.525, 
Chevalières à Dour 1.290, Courcelles-Nord à 1.700, Fon
taine lEvêque 1218, Grande-Baohure 1.180, l ioussu 
268.75, La Haye 1.025, W c r à t e r 1.870. 

Les valeurs d u zinc fléchissent un peu en clôture su r 
une pet i te flexion d u cours d u métat : Asturienne 5.520, 
Austro-Belge 340, Vieille Montagne 673, Nébida 950. 

Les valeurs congolaises ont été l'objet de ventes nom
breuses ; elles se raffenuiis««it cependant en c lô ture ; 
nous laissons l'ordSmaire HautrCongo à 713.75, l'ordi
naire Katanga à 666.25. A noter une pet i te amélioration 
des Produi ts du Haut-Kossaï , la capital à 90.50, la divi
dende à 48. 

Les Trus t Colonial monten t à 22 pour l'action de ca
pital et à 6.75 pour la dividende. 

A u x actions étrangères, les réalisations o n t é t é ' u n 
peu plus nombreuses : Aachener Hut ten clôture à 6.790, 
la Dahibusch à 1.180, les Zincs de Silésie à 1.380 50 
Ha Ohiers à 805. Kaulnes à 4.65Q, Rodangç à 1.900 i jy lë 
et Ilaca'an à 512.50, le dividence a été fixé à 25 f'rams 

Les fonds argent ins res tent fermes, les fonds brésil 
liens plus lourds. 

Ar thur BONHETJH. 
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MON OKCLE ET MQM CURE 
p a r J F . A \ m : L A l i i l t l 11 

M a i s ces b e a u x r a j s c n n c m o n t s n e m e conso la i en t 
po in t . 

J e sang lo ta i s lo soir d a n ? mon l i t , m ê m e la rrait 
pa r fo i s , e t , «oalgTé ma r é s o u t i o n b ien pr ise d e ca
cher mes impress ions , au bout do q u i n z e j o u r s , ha -
b i i a u t s e t h a b i t u é s d u P a v o l s ' é t o n n a i e n t du mes 
a l lurvs fantasques. Le m a t i n , j ' é t a i s ga i e a u oo in t 
d.» n r o cTurnnt des h e u r e s e n t i è r e s ; le Boir, j e me 
m e t t a i s à t a b l e d ' u n a i r sombre e ï je n e desse r r a i s 
p a s les den t s p e n d a n t le r epas . 

Ce si lence, si c o n t r a i r e à mes h a b i t u d e s , Inquié
t a i t beaucoup M. de Pavo l i 

« Q u e so passe-t- i l d a n s v o t r e p e t i t e t ê t e , Rein-5? 
— R i e n , mon o n d e . 
— V o u s e n n u y e z - v o u s ? Voulez-vous fa i re l in voya

g e ? 
— O h ! n o n , n o n , mon o n c l e ; j e senais désoléo d e 

q u i t t e r le P a v o l . 
— Si vous t e n e z e s sen t i e l l emen t à vous m a r i e r , 

m a n i iye , vous ê t e s l i b re , je n e suis p a s \ in t y r a n . 
Rcgre t te r icz -vo ' . i s 'e refus p a r lequel vous n v e z ac
cueil l i les d e m a n d e s qu i se s o n t succédé depu i s que l 
q u e t e m p s ? 

— Non , m o i on l e ; j ' a i a b a n d o n n é m o n idée , j e 
B e v e u x pas me mar i e r . » 

Ces Bsalheurei v s d e m a n d e s a j o u t a i e n t encore à 
m e s e n n u i s . J e ne pouva i s p i n s e n t e n d r e p a r l e r de 
f j a r i a g e f.r.t avoir e n v i e de p l e u r e r . Si M. de P a v o l 

ne n i" p ressa i t pas p o u r accep t e r , il m e fa i sa i t vo i r 
les a v a n t a g e s de chaque p a r t i e t ins i s ta i t un peu 
p o u r q u j j e consent isse au moins à c o n n a î t r e mes 
cheva l ie r s . I l l es e û t m ê m e assez f ac i l emen t qua l i 
fiés d - cas e x t r a o r d i n a i r e s , e t , p a r m i les n o m b r e u 
ses d é c o u v e r t e s que j e fuisais j o u r n e l l e m e n t , l ' incon
séquence do mon on7_lo n ' e s t p a s celle qu i m ai t ie 
mo ins é t o n n é e . Au fond d u c œ u r , j e pense qu ' i l 
é t a i t l égè r emen t effrayé de la c h a r g e d ' âme qu i lui 
é t a i t i ncombée . M a i s i! m e la i s sa i t e n t i è r e m e n t li
bre e t se c o n t e n t a , pour re fuser que lques p a r t i s , de 
m e s ra lsonsTiÛ! n ' a v a i e n t ni q u e u e n i tê ' .e . 

« P o u r q u o i t a n t d i r e que tu ' é t a i s p ressée de t o 
m a r i e r , R e i n e ? me d e m a n d a B l a n c h e . 

— J e ne m e m a r i e r a i pas a v a n t d ' avo i r t r o u v é ce 
q u e j e dés i re . 

— A h î . . . e t q u e d é s i r e s - t u ? 
— J e n e le sa i s p a s encore », r épond i s - j e , l a gor

ge s e r r é e . 
B lanche m e p r i t l e v i sage a d e u x nu i ins e t m e re 

g a r d a avec a t t e n t i o n . 
« J o v o u d r a i s l i re d a n s t a pensée , p e t i t e R e i n e . 

Aim'-s- tu q u e l q u ' u n ? E s t - c e P a u l ? 
— J e te j u r e q u e n o n , dis- je en é c h a p p a n t à son 

é t r . i n t e , j e n ' a i m e p e r s o n n e ! e t q u a n d j ' a i m e r a i , 
t u le s a u r a s t o u t rie s u i t e » 

Si l a m o r t n ' é t a i t pas u n e chose si e f f rayan te , j e 
su i s sû re q u e l 'on m ' e û t t u é e d a n s ce m o m e n t - l à , 
a v a n t do m e faire a v o u e r m o n a m o u r p o u r u n hom
m e qui r>imait u n e a u t r e f emme, e t q u a n d c e t t e a u 
t r e femme é t a i t m a cous ine . H e u r e u s e m e n t , il n ' é 
t a i t ques t ion n i de pal ni de pu i l l o t i ne , d o n t la v u e 
e û t p r o b a b l e m e n t d é t r u i t m o n s to ïe i sme . 

u J e fais comme to i , B l a n c h e , j ' a t t e n d s . 
— J a n ' a i p a s les m ê m e s succès q u e m o n 

p e t i t loup d u Buisson , répondit-e ' . lo en s o u r i a n t . 
1 C inq d e m a n d e s à U foisl 

— N e m ' e n p a r l e p lus , j e t o n p r i e , cela m e fa t i 
g u e , m ' e n n u i e , m ' excède !» » 

P a r m a l h e u r , u n s ix i ème cheva l ie r r é u n i s s a n t l es 
q u a l i t é s les p lu s r a r e s , les p lu s e x t r a o r d i n a i r e s , l es 
p lu s complè te s , se m i t t o u t à coup s u r le r a n g do 
m e s a d o r a t e u r s . H é l a s ! j e réco l ta i s ce q u e j ' a v a i s 
seimé, c a r , dès mon e n t r é e crans* lo m o n d e , j ' a 
v a i s eu soin d e r a c o n t e r à t o u t v e n a n t q u e j ' e n t e n 
d a i s m e m a r i e r l e p lus t ô t possible. 

Mort oncle m e fit appe le r , e t nous e û m e s e n s e m 
ble u n e longue confé rence . 

« R e i n e , M . L e M a i t o u r soKki to l ' h o n n e u r de 
vous é p o u s e r . 

— G r a n d b i e n lu î fasse , m o n onc le I 
— V o u s pla î t - i l ? i 
— D u t o u t . 
— P o u r q u o i ? Donnez-moi d r s ra i sons , d o b o n n e s 

r a i s o n s ; celles d e P a u t r e j o u r , p o u r les p a r t i s q u e 
v o u s avez refusés d ' emblée , n e v a l a i e n t r i e n . 

— I l s n ' é t a i e n t p a s p r é s e n t a b l e s , vos p a r t i s , m o n 
oncle I 

— V o y o n s , M. d e P . . é tai t , t r è s b ien . 
— O h ! u n h o m m e de t r e n t e a n s . . . P o u r q u o i p a s 

u n p a t r i a r c h e ? 
— E t M . C . . . ? 
— U n n o m affreux, m o n oncle t 
— M , de N . . . , ga r çon de m é r i t e , t r è s i n t e l l i g e n t ? 
— J ' a i compté ses c h e v e u x , il n ' en a p lu s q u e q u a 

t o r z e à V 'ngt -s ix a n s ! 
— A h î . . . e t l è p e t i t D . . . F 
— J e n ' a i m e p a s Jes b r u n s . E n s u i t e , c 'es t l a n u l l i 

t é l a p lus p a r f a i t e . U n e fois m a r i é , il a d o r e r a i t s a 
figure, ses eraivates e t m a d o t , voilà t o u t l 

-— j e vous l ' a b a n d o n n e . M a i s j ' e n r e v i e n s a u b a -
l o n L e M a t o u r ; q u e lu i Teprochez-vous? 

» U n h o m m e q u i a ' * j a m a i s d a n s é q u e des q u a -

L a t.. h l o r o s e 
L a chlorose f a i t s u r t o u t ses v i c t i m e s p a r m i les j e u n e s 
filles. E l l e e s t p a r e n t e d e l ' a n é m i e , mais offre u n d e 
g r é d e g r a v i t é d e p lus . 

D a n s l ' anémie , les g lobu les rouges d u s a n g n e s o n t 
p a s a l t é r é s , l eur n o m b r e seul e s t d i m i n u é ; d a n s l a 
chlorose , ces g lobu le s s o n t viciés d a n s l eur c o n s t i t u 
t i o n ; c 'es t p o u r cela q u e la chlorose est p lu s t e n a c e . 
P o u r la g u é r i r , il e s t ind i spensab le , d e re lever la vi
t a l i t é n e r v e u s e e t les forces d ige s t i ve s , d e façon à 
r a m e n e r u n e n u t r i t i o n a b o n d a n t e e t n o r m a l e , d 'ac
cord avec les règles phys io log iques . 

C 'es t j u s t e m e n t p o u r cela q u e l ' E m u k i o n S c o t t 
es t cons idérée p a r t o u s , M é d e c i n s e t P u b l i c , c o m m e 
l a p r o v i d e n c e des j e u n e s filles ch lo ro t iques ; a l i m e n t 
comple t p a r e l le -même, el le n e s e b o r n e p a s à f o u r 
n i r à la n u t r i t i o n les é l é m e n t s c o n s t i t u t i f s d u s a n g , 
d e s muscles , d e s os e t des ne r f s , ma i s e n c o r e , en re l e 
v a n t l a v i t a l i t é n e r v e u s e p a r ses se l s o r g a n i q u e s d e 
fer e t d e p h o s p h o r e e t e n for t i f iant les a p p a r e i l s d i 
ges t i f e t r e s p i r a t o i r e , e l le m e t l ' économie à m ê m e d e 
prof i te r de t o u s ces p r éc i eux é l é m e n t s . 

L a v ie r e p r e n d p a r t o u t e t l a chlorose d i s p a r a î t 
comme les t é n è b r e s d e v a n t ie solei l . 
46134c! D r R E V X L . 

G R A N D H O T E L D E L O N D R E S , A n v e r s , à d e u x 
m i n u t e s d e la g a r e c e n t r a l e . — L ' H ô t e l e n t i è r e m e n t 
t r a n s f o r m é . Confor t m o d e r n e . L u m i è r e é l e c t r i q u e . 
Ascenseur . Chauffage c e n t r a l . 46172 

Avez-vous J a m a i s e n t e n d u u n e f e m m e se p l a i n d r e 
dui S u n l i g h t S a v o n ? B ien a n c o n t r a i r e vous n e n t e n 
d r e z quo d e s é loges . ' 46163 

P I V " E h g no ique Simon de Calibrai. Seul dépôt rue de Paris, 48 .Ton reniai) 
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SOCIÉTÉ «L'ÉCONOMIE» 
2 2 3 , r u e d u T i l l e u l , R O I l t 4 . I V 

VINS, LIQUEURS ET SPIRITUEUX 

DONNE 20 0 0 D'ESCOMPTE 
su r son tarif du i " a u o Novembre 1903, don t 1 5 © / • 
sur la facture A T O U T . 
et S 0 | 0 sur le net , à ceux qui paient leurs factures 
a 30 jours et le nom de l ivraison. 

Malgré la hausse de 3 0 O | 0 sur les vins , L ' E c o 
n o m i e qui a des stocks impor tants des années 1K98, 
18lJ(J el 1900 s'est conteiilée d 'une légère augmenta t ion 
et vend meilleur marché qu 'à l au ropr ié té . 

L i v r a i s o n s à L i l l e , T o u r c o i u g , L a n -
n o y e t e n v i r o n s ) . 21249 

Alliance Tourquennoise 
B I È R E , Y I X S e t L I Q L ' E L R S 

Siège social : H A L L U I N , 16fl •*• rue de Lille 
B l è r e a H u p é r i e a r c s e t f a c t u r e r - » m e i l l e u r 

M a r c h é que dans toute autre brasserie. 
Les V I N S et les L I Q U E U R S sont renommés pour leur 

qualité except ionnclle el leur extrême bon marché. 
Cependant, l'exercice 1901 a donné 2 3 f r a n c • au pos

sesseur d'un c action de lot) fr. n'ayant pris que ton fr. de 
marchandises, a p r è a r é s e r v e * e t a a s e n i M e m e B t g . 

L'exercice en cours promet mieux cucorc. En outre, des 

PRIMES SUPPLEMENTAIRES 
Jusqu'à 1 f r . 2 0 a. l a r o n d e l l e sont accordée» aux 
gros consommateurs. 

1 A i l I A \ < i: T O l ' H Q l ' E M v O I S E est la société coo
pérative l a p l u s a v a n t a g e u s e pour 1rscabare t ie rs .Ut t t 

lîèVviE SPORTIVE 
C y o l U m t 

A R M E S E T S P O R T S , dans son numéro de cette se
maine, donne une couverture tie D u t r i i c , la nouvelle 
année en automobile qui vient culbuter 1903, puis , en 
première paçe, un incident saisissant du match de rugby 
en t re le Efport Athlétique Bordelais e t le Hacing-Club de 
France. Dans le cours des pages suivantes, nous t rouvons 
une étude illustrée sur les Courues e t les Jockeys d'obs
tacles, la dernière Réunion kippiûjm à Mad^a/jascar, un 
récit de Chaise sous terre, la Xanaine d'escrime, les Réu
nions du Vélodrome d'hiver, le match de Foot-baJ.l-A aso
cial ion en t re le Léopold F.-C. de Brux&Jes et le R..-4J. 
de sfoatwt. et la suite de la Théorie et la pratique êm 
rugby, sous les signatures d e : comte de Castries, Gus
tave Voulquin, Willy •Stdzbaciher, Géo Lerfèvre, kdouart i 
Pont ié , O ta r i e s Gondouin, e tc . , sans oublier les délai..» 
du Grand Concours d'Inventeurs organisé pa r notre con
frère. Le numéro d'Arm-es et Sports est en vente pa r tou t 
au pr ix de 0 fr. 60. L'albonnemont (16 francs pour la 
France) met le numéro à moins de 0 fr. 35. 

A u t o m o b . l l t m e 

L A C O M M I S S I O N B X T R A - P A B L B M E N T A I R E 
chargée pa r *es pouvoirs publics d'étudier une nouvelle 
régI«anentation d« La circulation automobile, vient de ee 
réunir an ministère de l ' Intérieur. Il s'agissait de pren
dre connaifisanoe des rappor ts dressvs par MM. ^Vlors. 
Michelin, Dépasse, Walkenaer, Coûtant , î le Dion, lire-
ton, Louis Renaul t , L. Périsse, Senpollet e t Hospita
lier, dans desquels deux courants dustmcts d"opkuans se 
nLanuketaicnt. 

CerUnnrï rapporteurs , parmi lesquels MM. «Mors, Dé
passe, etc., étaient d'avis de ne limiter en aucune façon 
Ja vitesse des automobiles, laissant toute lat i tude aux 
constructeurs , ainsi qu'aux conducteurs, eous réserve, 
bien entendu, de la responsabilité do ots derniers, e t en 
leur imposant un examen très sérieiwt. et à plusieurs de
grés, su ivant tla puissance des voitures. 

D'autres , au contraire, tels que M. Wal tenaer , pen
sent qu'il y a nécessité absolue de limiter la vitesse ma 
xmia qu'ils est iment ne pas devoir dépcsse rôO kilomè
tres. Plusieurs moyens de vérifier la sincérité des dé
clarations au su je t de La vitesse, ainsi q-^e les modifica
tions qui. pourraient être apportées aux véhicules après 
leur «ortie de chez le constructeur, sont envifiagés. tels 
que l'apposition de plaques indiquant la puissance du 

moteur , e t même l'institution d 'une Commifisioa op ten t* 
de vérification. 

La Commission «'ajourne affres U rentrée des Cham
bres pour discuter lès rapports déposés, dont plusieurs 
«ont remarquables. 

Souhaitons que ces t ravaux aboutissent & une régJe-
meotation plus libérale s u r la circulation automobile, d« 
façon à concilier la sécurité publique avec les intérêt» 
d'ime industrie des plus prospères, e t dont certaine* 
mesures proposées, pa r t rop inquia&OTMlea, seraient de 
na tu re à arrê ter l'essor. 

PHARES DUCELLIER 
• a r u l » o o . H,riMi|iBaàiil,rirU. 

F o o t b a l l 

Voie, le classement actnel dea Championnat» ÎÉÛÎ- IO»: 
MATCH ES 

Première tirie J<ruU Gaçnt, Perdv, A V . Point* 
Ti v i!Î,ouba> s lon 8 7 0 1 16 
U. 8 . louTquciuioise 1P 7 2 X5 
« J t n p M j » Lillois 7 6 D 6 l 5 
c>. C lourquennois . . 6 3 3 O fi 

ISLÎ&J'^ 6 3 6 0 6 
h i a d e Bouibaasien 6 1 7 0 B 
I . I . du Nord 7 0 3 0 0 

Deuxième série 
" • «• > (1 8 7 B 0 14 
T

b- * " f ~ m 8 3 2 3 9 
*• % ^ VA 8 3 3 2 8 

« • , C ' £ (1) 4 1 3 0 B 
I- I - N (Ê) 1 0 6 1 1 

Troisième série 
B- C. R (3) 8 8 0 0 16 
S. B . (3) 6 3 3 0 6 
Ancienne (1) 6 B 2 1 6 
U . 8 . X (,» 6 B 2 1 6 
I . S . L (31 6 1 fl a 4 
1. I . N (3) 6 0 6 0 0 

Quatrième série 
R. C. R (5) 2 2 0 0 4 
R. C. R (4) 1 1 0 0 2 
U. S. T (4) 3 0 3 0 0 

E a c r l m a 
C O N T R E 0 B S I X T E D E B d U B A I X . — Assem

blée mensu«.l<., le 31 doownbre UJ03, à sept heures e t 
d*mie du soir, au «n iveau local, chez M. Bvens, 109, 
rue d ' inkerniann. — Ordre du j o u r : Paiement des co-
tisnAions; adnuesion do nouveaux membres ; projets dn 
fête d'vrjaugurationi d u nouveau local. — A hui t heure» 
e t demie, récepfcon du président d'honneur. Assauts d i 
vers e t punch. — Présenoo indispensable. 

OEftOLE D ' B S O U & L E • L E F L E U R E T R O M P U » . 
— Une première réunion des atahérerrta au Cercle cons
t i tué inar M. Deschanrpe, professeur d'escrime, aura lie» 
au local, Café de la Presse, derr ière l ' IIôtel de Ville, à 
Tourcoing, le satmili 2 janvier , à sept heures e t demie 
du soir. Les jeunes gens désireux d'en faire par t ie , sont 
priés d'assister à cet te réunion. 

L u t t S 
L E a H A M P I O V N A r r I>E L U T T E D U N O R D 

(VS.S.A.F.) est ouvert à tous les l u t t eu r s , du Nord, d u 
Pas-de-Calais e t de la Somme, et les séries seront dispu
tées dans la salle du Club AtSilétique Lillois, les 03, 24 
et 25 janvier prochain. Les lu t tes seront arbitrées p a r 
M. Z^urinili . président de la société de gymnast ique 
L'Homi'ur. Les en^wgorpents, accompagnés d u dro i t 
de un franc nour les indépendants e t cinquante cent imes 

Siur tes licenciés de la F . S . A . F . , sont reçus par M'. 
omnsin, trésorier du C.A.L. . 26, m e Nicolas Leblanc, 

à Li l le ; M. Carette, trésorier de la F . S . A . F . , n R o u t a i s , 
17, rue de Wasqueiial. e t par M. Charles de Vîaminck, 
Brasserie du S'ord, 14, place de la Gare , ù Lille. 

J*u d* Piqu«( 
ROUBATX. — Rr^ultatA du concours J e piquet de 

chez M. Henr i Dosrumouac, cstArninet Marcel, r ue d u 
M«ulm, 89. — 1er p e l o t o n : ' M M . Delhonte IVsiré, De-
tatay J u l e s ; — Z pe lo ton: MM. Q. Dufermont (di t 
l ' H i v « ) , Béhagne; — 3" pe lo ton : MM Delhonde Dé
siré. Frenoy Cyri l le ; — 4 * peloton, M. Lsemboeit; — 6" 
peloton : M. Jules Deinat te ; — 6' e t 7* peUitons i M . 
Léman Emile . 

Cslombophlll» 

iROUiBAIX. — Ouver ture d'expoeitions au siège de 
la c-eciété le Pigron Bémbtàtiem, cnez M. Ekurie Rulibe, 
rue Inkemunin , 146, Rou%aix. 1er j an r i e r l £Ot : Expo
sants : M/M. - Feiix Franck et Louis RoUbe, lauréats 
des concours de ha saison lfcOC. — Duiianulie 3 jaurvievr : 
Ml\l . Hippolyte Jovenel et Jules Ruvez, e i^oeeront 
leurs meilleurs s i j e t s provemuit des uieiiieuros races 
et dont la réputation n'est plus à faire. — Dunandie 10 
janvier : M. Emile RoAjibe, l 'amateur bien connu par ses 
nombreux succès exposera les sujets remarquables de 
son colombier ayan t remporté 40 prix pendant la sai
son 1903 et les vainqueurs d^is années précédantes. — 
17 janvier : M. J . Debuy. président d e la Fédérat ion 
du Centre et M. Joseph Dancusne ; amateurs très dis
tingués e x p i e r o n t àes sujets de grande valeur. Main
tenant , que les aniafcHirs colombophiles se le d isen t . . 
Ailons visiter ces e»;)ositions de grand intérêt ils seront 
satisfaits de lesr vi.siûc. Les pigeons Ue M. Juiles R o -
sez seront vendue de U m a n à La main, le jour où ils 
seront exposés. Avis aux amateurs. 4ci201d; 

TDUïïtICOI'NTG. — L'Union Colombophile Tourquen
noise, a l 'honneur d'informer les amateurs qu'elle orga
nise deax magnifiques expositions-ooncoiiTs pour les pi
gerais bagués Ot a. P . F . T. e t P . A. 03. L a première 
fe dimanche 10 janvier 1004. pcnir tes môles; la deuxiè
me le dimanche 17 janvier 10M, pour k s femelles. Cinq 
catégories: 1* B l e u s ; 2* Ecaillés clair ; 3* J i a t i l é s fon
cés; 4 ' Roux et Meunière; 5" Couleurs diverses fMa-
oots, couteaux blancs, noirs, blanos, crayonnés, t ictés, 
etc . , etc.) U ne isera pas tenu compte des yeux e t crou
pions blancs. H y aura trois pigeons classés d.ios cha
que catégorie, le premier recevra les 5/10, le deuxième 
les iflO et le troisième les 2,10. Toutefois si dans une 
catégorie le nombre des piçeons inscrits ne dépassait 
pas hu i t il n 'y aura i t deux prix de menic pour qua t re 
il y aura i t un prix. 

Une g.arnititf'e lavabo, don do l'Union Colo:nbophil« 
TourqueaMRiisc-. Un superbe albmn, ptliÉ-lie. don de 
M. Ju les Ro : «or . U n e lampe sur pied Oliy*> don de 
Mme veuve Henr i Delvoye. Deux codio \wis. don de 
M. Fleurisse Vanlioutte. U n panier fantaisie, don d e 
M. Van O-ve (Halluin). Drix d'excellence pour les fe-
n,ei'..K : 12 tasses porcelaine décorée, don de l 'Union 
Colombophile Tourquennoise. Un magnifique encrier, 
don de M. Juies RuBoor. Vu buste (terre-cuite), don 
de Mine veuve Henri Delvoye. Un magnifique réveil, 
don de M. Emi:e Lacqucnierrt. Deux superbes t-ibleaux, 
dons de M. Orner Del tour. Les premiers pigec<ns dans 
cliaque catégorie concourenont ensemble pour les pr ix 
d'excellence qui seront décernés par ordre de cloisse- ! 
ment. Mise 0,60 par nig<on. dont 0.10 pour frais e t | 
0.50 pour " r ix . Mise en paniers au 6iège fédéral (Café i 
Delvoye). le matin, de 8 à 10 heures très précises. Le» 
pigeons seront remis à par t i r de 7 heures du soir. Ex
position des prix d'excellence a s siège fédéral à nartré 
du 1er janvier 1901. Il sera a t t r ibué une boite de sa
vons fins (don de M. Victor Vaissier) au second pr ix , , 
dans chaque catégorie. 46185dl 

d r i l l e s avec moi p a r c e q u e j e n e va l se p a s à t r o i s 
t e m p s ! m ' é c r a i - j e avec i n d i g n a t i o n . 

— S é r i e u x gr ief! R e i n e , je vous le r é p è t e , j e t r on -
v o a b s u r d e de se m a r i e r si j e u n e ; m a i s , m a l g r é "vo
t r e d o t e t v o t r e b e a u t é , p e u t - ê t r e ne r e t r o u v e r e z -
vous j a m a i s u n p a r t i c o m m e ce lu i - là . C 'es t un char
m a n t c a v a l i e r , j ' a i les meiiTeurs r e n s e i g n e m e n t s su r 
sa m o r a l i t é e t s u r son c a r a c t è r e ; u n e f o r t u n e im
m e n s e , u n t i t r e , u n e fami l le honorab l e e t t r è s an
c i e n n e . . . 

— A h ! o u i ; d'os a ï e u x ! c o m m e d i t BTanche, i n t e r 
r o m p i s s e avec d é d a i n . J ' a i h o r r e u r des a ï e u x , m o n 
o n d e . 

— P o u r q u o i c e l a ? 
— D e s g e n s qu i n e p e n s a i e n t q u ' à b a t a i l l e r e t tt 

ae fa i re casser le n e z ! Quel i d io t i sme l 
— E h b i e n ! j e sa i s q u e le greffier d u t r i b u n a l de 

V . . . vous t r o u v e c h a r m a n t e ; il n ' a p a s d ' a ï e u x ; vo<u> 
lez-vous q u ' o n lui dise q u o , p o u r c e t t e r a i son , Ml le 
de L a v a ' l e e s t d isposée à Vépouser P 

— N e vous m o q u e z p a s do moi , m o n oncle , vons 
savez bien q u e j e su i s p a t r i c i e n n e j u s q u ' a u b o u t d r s 
ongles , r épond i s - j e on s a i s i s s a n t c e t t e occasion d ' ad 
m i r e r m a m a i n e t l ' e x t r é m i t é de m e s d o i g t s effilés. 

— C c s t ce q u e j e crois , si v o t r e p h y s i q u e n ' e s t p a s 
t r o m p e u r . M a i n t e n a n t , m a n ièce , écoutee-moi b ien . 
V o u s n e conna i s sez p a s assez M . L e M a l t o u r p o u r 
avo i r u n e a p p r é c i a t i o n s u r l u i , e t je v e u x absolu
m e n t q u o vous le voyiez p l u s i e u r s fois a v a n t de don
n e r u n e r é p o n s e déf in i t ive . J o v a i s é c r i r e a M m e 
L e M a l t o u r q u e l a décis ion d é p e n d de vous , e t q u e 

J' ' a u t o r i s e son fils à so p r é s e n t e r a u P a v o l q u a n d bon 
ui s e m b l e r a . 

— T r è s b i e n , m o n onc le , il e n s e r a ce q u e voua 
T o u d r e s . • 

C i n q m i n u t e s a p r è s , j ' e r r a i s d a n s les bois , en p r o i e 
I à la, p l u s v io l en t e a g i t a t i o n . 

« A h ! c'est a i n s i ! d îsa îs - j > en m o r d a n t mon mou
cho i r p o u r é touffer mes s.-vn riots ; il s e ra bien r»'çu, 
ce M a l t o i r r ! D a n s q u a t r e j o u r s , j e v e u x qu ' i l a i t 
d i s p a r u d,. mon existasses. Bl m o n oncle qu i M voi t 
r i e n , qu i n e corn p r e n d r i e n ! . . . » 

J e m e t r o m p a i s . Mon o n d e , m a l g r é mes p r é t e n 
t i o n s s o u d a i n e s à la d i s s i m u l a t i o n , v o y a i t t r è s dbv r , 
m a i s il ag i s sa i t s a g e m e n t . I l n e p o u v a i t pas erripê-
oh~r M . d o C o n p r a t d ' a i m e r s a fille» e t r e n o n c e r ' a n 
rêve q u e lui e t le c o m m a n d a n t c a r e s s a i e n t d e p u i s 
longtemps*. D ' a i l l e u r s , b ien conva incu q u e mon sen
t i m e n t a v a i t peu d» p r o i o n d e u r « t q u e b e a u c o u p 
d ' e n f a n t i l l a g e s'y inièlait, il p e n s a i t q u e le mei l l eur 
r e m è d e p o u r g u é r i r ce c a p r i c e c ' é t a i t de d é t o u r n e r 
mes idées s u r u n h o m m e q u i . on m ' a i m a n t , s auna i t 
se fa i re a i m e r , de p a r ce t a x i o m e : l ' a m o u r a t t i r e l 'a
m o u r . 

L e r a i s o n n e m e n t e û t é t é p a r f a i t , s'<l n ' a v a i t p a s 
p é c h é p a r la b a s e . 

D e u x j o u r s p lus t a r d , M m e L e M a i t o u r e t s o i fils 
a r r i v a i o n t ' a u P a v o l , le s o u m e a u x lèvres e t l ' espoir 
d a n s le r e g a r d . L ' e x c e l l e n t e d a m e m e d i t c e n t cho
ses a i m a b l e s , a u x q u e l l e s je r épond i s a v e c la m i n e 
s i n i s t e et r en f rognée d ' u n p o r t i e r d e J é s u i t e s . 

L e b a r o n é t a i t un bon g a r ç o n . . . ; p e r m e t t e z , j e n s 
veux po in t d i r e p a r là q u e ce fû t u n e b ê t e ; p a s d u 
t o u t l II é t a ' t i n t e l l i g e n t , s p i r i t u e l , m a i s il n ' a v a i t 
q u e v i n g t - t r o i s a n s . I l é t a i t t i m i d e e t t r è s a m o u 
r e u x , d e r n i è r e p a r t i c u l a r i t é qu i n e lui d é l i a i t p a s 
l ' e sp r i t , m a i s q u e j ' a u r a i s e u m a u v a i s e g r â c e à liai 
r e p r o c h e r . 

L e l e n d e m a i n , il v i n t n o m v o i r s a n s s a m è r e «f 
s'efforça d e c a u s e r a v e c mo i . 

«Regre t t ez -vôûV qu ' i l n ' y a i t p l u s d e soirée , m a 
demoise l le P 
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